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Question Eric Flury 
 
Des soins plutôt que des balles en caoutchouc 

Il est réjouissant de voir le Conseil d’Etat empoigner le problème inquiétant de la violence qui 
s’installe autour des manifestations sportives de grande affluence.  

Il semblerait toutefois que le phénomène tende à s’étendre, même dans les clubs amateurs, et les 
images de guérilla urbaine suivies de la liste des dégâts occasionnés par les débordements de 
"supporters" ne sont tout simplement plus acceptables. La police, qui effectue une mission bien 
peu enviable autour des patinoires et stades, parvient à limiter au maximum possible les dégâts, 
mais force est de constater que son action n’apporte malheureusement aucune amélioration 
durable, pire, des groupes de hooligans se réjouissent d’en découdre avec les représentants de 
l’ordre. 

Si les détails rapportés sont véridiques, à savoir que des personnes adultes normalement intégrés 
dans notre société, se bagarrent comme des enfants, lancent des cailloux sur des autocars et se 
rendent coupables de bien d’autres incivilités, je me demande réellement s’il ne faudrait pas faire 
intervenir des éducateurs de rue, des médiateurs ou d’autres spécialistes, éventuellement du 
monde pédagogique ou du CNP, en lieu et place de contingents policiers. 

Question 

Quels outils préventifs l’Etat peut-il actionner afin d’éviter que ne grossissent trop les rangs de ces 
querelleurs et, tout en respectant la liberté individuelle d’accéder aux soins, quels autres soutiens 
que la réponse policière l’Etat peut-il proposer aux bagarreurs afin de les ramener à un 
comportement plus correct et  tenter d’apporter une réponse durable à ce problème lancinant? 


